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Etude du rôle des organisations gouvérnementales (diplomatie economique) et non gouvérnementales (la société civile) dans le cadre du processus d'ouverture économique de l'Algérie
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Résumé :
La diplomatie économique est un sujet qui fait objet de controverse dans la littérature.  Dans cette thèse, nous analysons l'apport de la diplomatie économique au processus d'ouverture économique en Algérie. Ce faisant, nous avons tenté de contribuer à la description de la diplomatie économique algérienne en montrant ses composantes, à son explication en la mettant en relation avec les autres caractéristiques du pays ; à sa compréhension en tenant compte de justifications données tout en mettant au coeur de l'analyse son rôle dans la promotion de l'Etat à l'étranger ; l'attrait, la négociation et le management de la coopération internationale ; et la recherche d'opportunités économiques (la promotion des exportations hors hydrocarbures, l'attrait d'IDE et son orientation selon les priorités nationales, et l'internationalisation des entreprises algériennes), enfin à sa classification en essayant de  la situer par rapport aux modèles de diplomatie économique des principaux pays partenaires de l'Algérie.



 Cette thèse adopte une approche descriptive qui a pour objectif l'analyse des déterminants et des traits caractériels des contours de la diplomatie économique algérienne. Elle s'appuie sur une méthode qualitative conduite par des entretiens semi directifs avec les acteurs diplomatiques. La thèse conclut que la diplomatie économique est encore peu développée et son apport à l'évolution économique en Algérie est faible et peu significatif. Cela serait dû principalement à la primauté du politique (et sécuritaire ou militaire) sur l'économique dans la gestion des affaires économique (et diplomatique) et le rôle central des hydrocarbures en tant qu'un seul levier d'insertion internationale de l'économie algérienne.








